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JTOURNAL POUR TOUS.

LA C LOMNE, Ivrai dire, quiles autres iiiembres de donner une plus belle, finit par Ob-LA C 1ffî[N14j1 leu faille ' usteentproscrits et tenir lino promesse, et, peu de jours
conidamniés il y avait queClque vîigt après, il était (,il posSQssioii d1o li
ans. Croix.

Elle li *n" Ieîî!zg'aIlit. pas à violer le "Tant est-il que (le propos eni pro- Ce (llit' pendant une nuit où Fraîî-
serinenlt l'iat t 'Ma nired, e qu'elle p'fis et de IliuîsOuîeesii îesogs il cen dormait dle ce l)rOoll stînineil

aurai regr(tecuil nieun traiî 1iii~ pr iisiiiu'r rès-lieetid<lt dornes eie Ie.rvn
pvelît ; nliaits elle lui cons'eillait de ne- ju'ilyan1t la jeunie fille pour inaitresse, sans doute aux joies dut retour de bon
pas ajourner i cinqj Mis bel relt)Site à il )ie tenait plus à l'avoir pour femîme. amîant que lit perfide servante s'ap-
la demlanide de Uaî:abau)ittlt, net sajchIantý Il Ilut servi dfaits etle odieuse inach:- proclia tout doucement (lu lit dle bit
pas ce qlui pourrait arri% et' dans,ý l'in- nation par .lat Servanite de ces pauvres minitressc et coupa le ruban Inoir qui
tervalle. Tout ve qu lt*-le lent d ire l'ut da uneb, qlui, regardant commeî» iiînpos.1 tenait nuiit et *jour lit croix susmpetdue
peinle perdu.'-, commein' % ~a le voir, ' bibl qit'uni si riche et si puissanut sei- &il 1011 tout si ])faite. Ahi ! mnoinis cruelle
ear lit jeunle fille li répondit, avec gieur fût repoussé par sa j(1ie0unae elle eût été, Je crois4, si elle lui avait
toute 1'me±i dont elle ét.iit (capable, tresse, l'avait suivi (huis la rue, aut enflolicé n poignard dans le ceuir.
qu'îalors maente quelle n'attrait pas s ortir de sa dlerntière visite, pour lui Toutjours est-il qu'1,. peimie evýilIle (le

cOit l ied "Il 'tri îijamais <ldire qu'il nî'eût pas à se désespérer. grand matin, et volanlt, commelii elle
epts lZaiînibatîlt, et quive i, alertes Enl agibsanit ainsi, elle ie penîsait l'b e lutisait chiaque. jour, baiser sa croix

avoir ieçu iiiit olmv (le 1101ig , on al :a elle voulait voir seulement à et dire, ein la baisant, -x prière, lat
plis seulemnemît de ILitimuîhant, mtais du rentouer les n;égoeiations rompues ;~ mailheuireuse Franiic(-ee lit chercha
plus grand prinice de lat terre, il lui' et Ititîimb,îuilt, sosle Coup)(du tr'ouble vinLit'eent à soit cou et sur sa poitriiie,
tit arrive (le renconttrer et de con-. et de l 'émoationi (liii I aîa e n ceL dans<~ SJili lit, danis S'a chambre et danis

naitre c*nfre,t tii seul qu'elle -iiioitiàt, lie lui avait rép)ondu qu'en toie la, mîaisonî, et piourtanit elle (tait
aurait voulu pour mîari, etc., et"-. La' lui disant (le venir le voir ; ce qu'elle )iCIi sûre, <lisait-olle, dle s'être eni-
tendre iîere net pet.ha plus qu'à lui 'lit RIu bOuIt de quelques ,jours;. 1dormiie la v'eille ai, soir' en lat pressant
t'par±gîîer lat peine de r'evoit. laiilî-ý " Rliîî,îbaullt puisait encore sans sur ses lèvres. L'îlruîeaffirmait
Iauît. Eleeinvo-a donc- Frai webca le, doute uni reste d'espoir dans sont or.- donîc que la croix ]li avait ét, vilée,
lenidemnain cee unlle bonnei vieille, guieil ; mais, s'il emi était ailsi, ses fet Pleurait en se désespbranit. ],es
leur N, ol>minet, aufin d'eIre beule pour: dernière illusions se di.ssiîperent bien soupçonîs <le lat mnère et (le la fille ne

reeorle jeune hoinie, et lorsqute' N ite, lorsque la :ervailte lui alpprit les se portèrent touteflois ni sur lit sei*-
celuti-ci set p)resta:i, elle, latit toutets les' remiontres matinales do* Francesca et van ite, qui leur avait été toujours
ibrinos p)ossiblesb à lui :ignifier soit de Miiiired, les visites de celui-ci, sont fidèle, ni sur Raimubauît, donlt*elleýs

Coi j ou i Lu<lpimtleet de laropuix >îtiitltll enitendul parler, ni sur
si.e ousaibivl épentlic c- d l crixet du mouchoir, e l mot, personne enfin. 1e.1les eni arrivèrent

ractere dle lZaiiiibanîit, Nouîs aurez~ toute l'histoire dle lotir si tt'mîdre il penser ou que la jeune fille se troin-
compris que la p.ss.ioni de l'orgueil amour. A ces révéldtions, une jalousie pait, et que probablemenlt elle avait
domitnait enicore chez lui celle de subite s'empara diît coeur de lZaimbauît, perdu lat croix hors de lit maison ; ou
il'amur, et vous: juigerez lacilement j aloubie d'autant plus l'éroce etl que la disparitionî miraculeuse de la
dle :,a dcconvenume. Il t'tait inalheu- acli.rn(t'e qu'elle (-lait inspirée par croix annonîçait nui grand malheur
reux.1 d'avoir été r-epous.sé îar la jene l'orgueil et non par n véritable arrivé à Manfred. La solitude
fille. ; muais il l'e-tamt surtout d'avoir à amour. Remarquez-le bien, eii efli4t, venant en aide à ces terrible érmîtioiis,
loutrnir de. explications à sa fiamille ilivâ eniafans, les jaloux d'autour oit Francelsca, se laissa tellemnt dominer
et al Ses ams uqesil h'était euti. conservent une secrète espeýraiice et par e'îles, <m'e la mlanicolie, qui lui
pressq' de fiiru la conîfidenmce de soit ne ces!seiit pas (ie traiter avec énlir< ar tait n:.ituirelle, se changea tout à Coup,

ainour~~~ ~ ~ ~ lat i ouatpslas- . femme <ju'ilb aiment os'il"-dé- de douce et calme q&elle a-aît été
croirev (iuet btvs Juunuu.r', i luîi t étW bespreuit, c ebt contre elx-lilè1nes et e-à en une soinbre triste-s8e.

déa!îeil (declara selii ,a*reit laii nlon contre elle qu'ils donnent car- Se journées s'écoulaient dlaits les
qui n vait pas % otil b'-n ;-tr pair rit.re à leur désbespoir , mais les jaloux larme, ses nuits étaienit sans sommeil

iimaria ge. Il coîiiitiia pa.r dire dorulvoilà ceux qfui nie par- et sa tête lourde, soit ceur étreint on
(lt tt'i %ON ait Fl' ce'L.MiL dev plusI prob, donn aîasaux pauvres flennts, gonflé' par la douleur, bon beau visan'e

ill'sait truv-e llvticuutp muuîiî et t d'eux quie vieunenit toits ceb pâle , ses veux aibattus, tout boitcrs
belle qju'il nie se iéî.ttit iÎlagailé , et, géltset topus ks c. ils <ont nous faible et -aînaizi', laissaient % oir les
comnint'o ICe îreîexte aris. tput à. semaines trop souvent témoins. lan-rvgsdu mal qui la dévorait, inté-
filit invraisemblable, il a jouitait qu'en batiît apparteniait à cette dernière ricuireinent.
eausamît avec elle, il Irait reconnu classe de jaloux. Il revit plusieurs (La suie ait pro hai, numoIo.)
qu'elle manquait d'esprit. (Ce iiotil' flois la servante dont il n'eut pas det
nl''étt pas ieux zaccep)té (fue le pré- peine à aclheter le dévouement, et un- -

cédant, il crt, de-voir changer det thic- jour qu'elle liii pauit plus toiichéte .1 O IR Ntý À il1> TUTOlIjtique. Il seý retrancha dans un cer- que jamais de ses argumnts et p)rête
ta.in iair xmys-térieux ; et, par ce silence à latir<' tout ce qu'il exi -gerait d'elle, il ATU t'~tmiE
smimuiicatill (qui est pius perfide qului diaia esutrieàFrisa Puîbié tour, les Jeulig 41 Ottilivi, Olit
les- paroles, il domina à euntendre qu'il pour- lat lui remettre, hit croix d'or N >Nr jIIUj avait ses raisonis pour lie pas pousser qu'e'lle portait ait cou, disant que
les choses itusqui'.tu mnariage ; qu'il ani- cette croix serait pour lui uni soulla- CODTIN Dl- L'AmOS'SEMIENr:
rait dépendu de lui, d'ailleurs, <le s'é- gemnent et unie consolationi. La ser- ,...................................0

parguîcr cette font,: :ité, muais qu'il vante hisita elle répondit que, pour imm ruu .....r...................... 0.01
n'avait pas <le goùt pour les amours rien an inonde, elle lie voudrait causer
tron faciles ; qu'il nie savait pas enîfin umn chagin à sa initr-es.%e, nii coin- p 'ioli~n~tet~rcectjaynbli

qutelles mnalencontreuise idée lui a-vait mettre un péchlé ; que c'tnit uni vol, asuit. CIONd~rt I. ern
paisséC par la tête 1lorsqu'il avait 1et autres choses semblables ; mi îenrsé i usi:&

commis la sottise <le s'intéresser à ces Raimnbauît, oit la p)ressanmt. eni liii pro- 1'P. Nài. BUR'iEAU,
damnes, qui tic valaienmt pas mieux, à1 miettant <le restituer la croix ou d'enî 1701 rue' Sîtarks, Outna.
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